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Une opération de gestion écologique a été menée pour 
enlever des espèces exotiques envahissantes de la flore, 
notamment le robinier faux-acacia et le buddleia. Ces 
plantes, bien que communes, menacent la biodiversité 
locale en concurrençant les espèces indigènes. L’action 
a permis de restaurer une partie de l’écosystème et de 
libérer de l’espace pour la flore locale. Elle a également 
constitué un temps fort de sensibilisation pour certains 
cadres du site, qui ont découvert les enjeux liés à ces 
espèces invasives et l’importance d’une gestion écolo-
gique active des espaces urbains. Une initiative à la fois 
concrète et pédagogique.

Levier d’action

Stratégique

Chaîne de valeur Foncier

La méthodologie
La méthode utilisée pour retirer les espèces exotiques 
envahissantes à Darwin a suivi plusieurs étapes structu-
rées. Tout d’abord, une cartographie initiale a été réalisée 
afin d’identifier précisément les zones colonisées par le 
robinier faux-acacia et le buddleia. Une fois les foyers 
repérés, un marquage sur le terrain a permis de visualiser 
les individus à traiter. Ensuite, une intervention manuelle 
et mécanique a été menée : l’arrachage des jeunes plants 
a été effectué à la main, en veillant à extraire un maximum 
de racines pour éviter la repousse. Pour les individus plus 
développés, un dessouchage mécanique a été néces-
saire, accompagné d’un tronçonnage pour les troncs et 
branches épaisses. Cette approche complète a permis de 
traiter efficacement les invasives tout en limitant l’impact 
sur le sol et la flore autochtone environnante. Une végéta-
lisation a été réalisée par la suite. 
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L’exemple de 
l’écosystème Darwin

L’entreprise

Darwin à Bordeaux est un tiers-lieu innovant situé sur la rive 
droite de la Garonne. Installé dans une ancienne caserne mili-
taire, ce complexe abrite des espaces de coworking, des ateliers 
d’artisans, des commerces écoresponsables et un restaurant 
bio. C’est aussi un lieu de rencontre favorisant l’économie 
circulaire, l’innovation sociale et le développement durable, 
tout en offrant un cadre créatif et collaboratif.

Contexte et enjeux

L’écosystème Darwin a une ambition de « faire la ville sur la 
ville  ». Pionnier de la réhabilitation alternative de friche 
urbaine, l’écosystème Darwin souhaite désormais aller plus loin 
et développer un axe stratégique biodiversité à part entière. En 
ce sens, l’écosystème Darwin a intégré le programme « Entre-
prise et Biodiversité » de Soltena.

Objectifs du projet biodiversité 
de l’entreprise

Doté d’un potentiel unique en tant qu’acteur du changement 
écologique, influent en milieu urbain, l’écosystème Darwin 
souhaite désormais faire vitrine de la nature en ville, en 
présentant et agissant pour des gains de biodiversité sur son 
site de la caserne Niel. A terme, les actions de Darwin devraient 
pouvoir nourrir un cahier des charges « Tiers Lieu Engagé pour 
la Nature » qui fera office de charte biodiversité des tiers lieux, 
et de plan d’action stratégique biodiversité́ de l’écosystème dans 
son ensemble. 

Contacts Entreprise



Le bilan

L’opération Entreprise et biodiversité, un duo florissant

L’opération pilote Entreprise et Biodi-
versité est une expérimentation portée 
par Soltena et soutenue par la Région 
Nouvelle-Aquitaine dans le cadre de 
l’Appel à Projet Régional Nature et Transi-
tions qui s’inscrit dans la Stratégie Régio-
nale pour la Biodiversité. Menée entre 

2022 et 2024 auprès d’un groupe d’entre-
prises pionnières, elle vise à développer 
une méthodologie d’accompagnement 
des entreprises dans l’élaboration d’une 
stratégie engageante en faveur de la 
biodiversité et la mise en œuvre d’un 
plan d’actions pluriannuel ambitieux.

Coordonné et animé par

Avec le soutien de En partenariat avec

Le conseil de l’entreprise

Planifier les interventions en plusieurs phases, selon les 
enjeux écologiques et la fréquentation du site. Sensibiliser 
les usagers en amont pour expliquer le retrait des espèces 
exotiques envahissantes et ses bénéfices. Installer des 
panneaux pédagogiques pour accompagner la démarche. 
Dans les zones sensibles, une fermeture temporaire au 
public garantit sécurité et efficacité des actions.

Très 
facile

Facile Difficile

Moyenne

Très  
difficile

Moins de  
1 000 €

1 000 à  
5 000 €

10 000 à 
20 000 €

5 000 à 
10 000 €

Plus de 
20 000 €

BudgetRéplicabilité de l’action

Difficultés rencontrées
L’intervention a rencontré plusieurs difficultés. Il a d’abord 
fallu faire accepter l’arrachage de plantes perçues comme 
« belles » ou « utiles », notamment le buddleia apprécié pour 
ses fleurs. Certains ailantes étaient situés trop près des 
zones fréquentées par le public, rendant leur retrait risqué. 
La sécurité a donc limité certaines actions, par crainte de 
chutes ou accidents. Enfin, l’opération a entraîné une perte 
temporaire d’ombre et de verdure, ce qui a suscité quelques 
réticences, malgré l’objectif écologique à long terme. Trouver 
l’équilibre entre gestion écologique et acceptabilité sociale a 
ainsi été un vrai défi tout au long de l’action.

Perspectives  
et pistes d’amélioration
Pour améliorer les prochaines interventions, il serait pertinent 
de fermer temporairement certaines zones au public lors 
des travaux, afin d’assurer la sécurité tout en permettant une 
gestion plus complète, notamment pour les ailantes situés 
près des espaces fréquentés. Cela offrirait davantage de 
marge de manœuvre pour un dessouchage en profondeur 
ou des coupes en hauteur sans risque. Par ailleurs, anticiper 
ces actions en sensibilisant en amont sur les raisons du 
retrait des espèces concernées pourrait faciliter l’accepta-
tion. Enfin, le remplacement temporaire de la végétation 
supprimée par des espèces locales à croissance rapide 
permettrait de compenser la perte d’ombre et d’agrément.
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